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PLANCHE Je. 


À vignette repréfente l'intérieur d’une boutique d'é- 
peronnier, 
De la Forge. 


Les outils de la forge font, outre la forge & fon fouf- 
fer, une enclume à deux bigornes, l’une ronde du côté de 
Ja main, & l'autre quarrée du côté oppofé; une bigorne 
ordinaire ; des tenailles croches, plates &'à canon; des 
marteaux d'enlevure, d'autres à panne; un marteau pour 
emboutir les fonceaux; des poinçons de différentes grof- 
feurs; une tranche; un mandrin; un emboutifloir, & 
fon étampe; un fuage. 

n général, pour enlever les pieces, on prend du fer 
€ ba quarré, d'un pouce de gros, que l’on étire à la 
gdffeur sonvenable. On enleve la partie qui doit for- 
amer le baiquet fur le bord de l’enclume, en laiffant 
porter cette partie à faux : on enleve bout-à-bout les 
deux branches du même mors que l’on fépare avec la 
tranche. 

Après que les branches font enlevées, on les forge 
pour leur donner la forme requife, ainfi qu’on peut voir 
dans les planches füivantes, qui contiennent les meilleurs 
modeles en ufage à-préfent. Pour donc forger la bran- 
che, on conineneq ayant rechauffé, par ouvrirl'arc du 
banquet avec un ions dont la pointe crée a 
trois ou quatre lignes de diametre. On forme 14 Broche 
<& l'arc du banquet en bigornant. On forge enfuite l'œil 
que l’on panne & qu’on aggrandit for la bigorne. On 
étire enfüite la foie; on perce le trou du touret de bas 
de branche ; on étire la gargouille; on la foude après 
Tavoir pliée; on perce le trou du bas de branche qui 
doit fexvir à attacher la boflette. ë 

Pour forger l'embouchure, on étire le fer à plat, plus 
étroit au milieu que par les extrémités; on commence 
à le tourner fur le fuage, & on acheve de l’arrondir fur 
Je mandrin. 

Pour forger les fonfeaux, on étire une partie ronde, 
aue l'on eftampe avec le marteaux à emboutir. 


De la Lime. 


11 faut contrepercer tous les trous , enfuite dreffer les 
Branches fur la ligne ; après on évide le bas de Ja bran- 
che , & on en lime le corps auffi-bien que l'arc du ban- 
quet; on finit par l'œil dont on évuide l'intérieur. 

Pour monter les branches, il faut fendre diamétrale- 
ment les extrémités de l'embouchure avec un cifeau & 
xéparer avec une lime à fendre pour pouvoir y loger la 
broche de la branche, que l'on y fait tenir en rabattant 
avec un cifeau &un mattoir les parties des fentes fur la 
branche. On refend enfuite l'embouchure à angles droits 

. avecuge lime pour recevoir deux des quatre tenons ou 
zivets du fonceau, que l'on lime en y laiffant un bifeau 
vif qui doit en rivant être recouvert par le bord du 
canon de l'embouchure, que l’on lime par-tout aufi- 
bien que les fonceaux qu’on enduit d'huile de navette 
pour empécher la rouille & donner pié à l'étamage, 


De l'étamage des mors. Ê 


Les ouvrages étant huilés, comme il vient d’être dit, 
ou reblanchis à la lime, fi ce font de vieux ouvrages , 
enfuite huilés, on les poix- réfine, c'eft-à-dire qu'on 
les faupoudre de poix-réfine pilée, mélée avec du fel 
ammoniac en poudre. On trempe les mors dans le bain 
d'étain fondu au degré de chaleur qui lui donne la cou- 
leur jaune ; on les retire, & on les fecoue au bout d’un 
crochet de fer, en frappant avec un bâton pour faire 
omber les gouttes d'étain fuperflues. 


Eg. 1. Ouvrier occupé à huiler les ouvrages avec 
l'huile de navette contenue dans une terrine qui eft 
devant lui : il fe fert, pour appliquer l'huile, d’une 
patte de lievre. 

2. Ouvrier ou petit apprentifoccupé à poix-réfiner les 
mors : il a devant lui une febille de bois qui con: 
tient la poix-réfine & le {el ammoniac : de la main 
droite il tient une fpatule ou petite pelle avec la- 
quelle il répand la poudre fur les ouvrages : à à 
gauche fonc des mors huilés par l'ouvrier, fig. 1. 
& à fa droite font les mors poix-réfinés à portée 
de l'étameur. 

3. L'étameur : il prend les mors poix-réfinés avec des 
tenailles : il les plonge dans le bain d'étain, où il 
les retourne de tems en tems: il les donne enfuite 
à l'ouvrier, fig. 4, qu'on nomme /écoueur. 

4. Le fecoueur ayant recu le mors étamé fur le bout de 
fon crochet de fer, qu'il tient de la main gauche ap- 
puyé fur le genou, tenant de la main droite un bà- 
ton, frappe deflous le crochet auquel le mors eftfuf- 
pendu, ce qui en fait comber des gouttes d’étain le 
quelles font reçues dans une plaque de tôle dont 
les bords font retroullés : c'eft auffi dans certe ef- 
pece d'auge de tôle que l'étameur rcjette les craf 
fes de fa chaudiere d'étain, chaque fois qu'il l'é- 
cume. 

Au-deflus de l’appui de la boutique on voit la barre 
qui fert d’étalage, à laquelle plufeurs mors fonc fuf- 
pendus, 

Bas de la Planche. 


Fig.!1. Étau: l’étau des éperonniers differe des étaux 
des autres artifans, en ce que les mâchoires fonc 
beaucoup plus élevées au-deflus de Ia boîte, & que . 
les mors de l’étau font paus courts, n'ayant tout- 
au-plus que trois pouces de long. Ils font élevés 
de fix pouces au-deflus du nud füpérieur de la 
boîte. 

2. Crochet de fer & bâton du fecoueur. 

3. Tourne-i-gauche. 

4. Tenaïlles plates. 

$. Tenailles à canon, dont une des parties et ronde 
& un peu conique, pour être introduite dans le 
canon des embouchures. 

6. Tenailles croches : les Serruriers en ont de fem- 
blables. 

7. Attaches-boffertes de différentes formes. 

S.-Fourneau de l’étameur. 

9. Chaudiere de fer battu qui fe monte für le fourneau. 


PL /A!NICYHPEN INT. 


La vignette repréfente l'intérieur de la même bouti- 
que, & plufeurs opérations relatives à cet art. 

"Fig. 1. Ouvrier qui rive un fonceau au bout d'une em- 
bouchure en fe fervant d’un mattoir où d'un ci= 
felct. 

2. Ouvrier qui polit un mors; le bois du polifloir eft 
faifi par l'étau. Il tient de la main droite le manche 
du polifloir, & de la main gauche le mors qu'il 
préfente fur le bois du polilloir, du fens conve- 
nable pour former. 

3. Forgeur ou ouvrier qui fait recuire les gourmettes 
pour les étamer de nouveau. Ù 

Pour étamer à blanc les gourmettes, on les fait rou- 

gir au charbon de terre; & fortanr de la forge, on {e- 

coue les gourmettes contre le billot de l'enclume pour 

en faire détacher les écailles : on les jette enfuite dans 
le baquet plein d'eau qui eft au-devant de la feconde 

forge : enfuite on les met dans le moulin de la fig. 4. 

qui eft un tonneau ou quarteau enarbré fur un axe, dont 


à ÉPERONNIER. 


une des extrémités eft tournée en manivelle. On tourne 
1e moulin, ce qui fait rouler les gourmerttes & les dé- 
crafle entierement : cela fait on met les gourmettes dans 
une marmite de fer fondu, que l’on chauffe à la forge, 
& dans laquelle on met de l’étain & du fel ammoniac 
ul. On retourne, on fricalle les gourmettes, jufqu’à ce 
qu'elles aient pris l’étain par tour.De-là on les jette dans 
le baquet d’eau claire, d’où on les retire pouf paller au 
moulin dans lequel on met du fon: on le fait tourner, 
ce qui fèche & éclaircir les gourmettes. 
4. Tourneur de moulin, foit pour décaper , ou pour 
fécher & éclaircir les gourmetes. 
5: Ouvrier qui fricalfe les gourmettes dans la marmite 
de fer fondu chauffée dans laquelle on a mis de 
l'étain & du fel ammoniac. 


Bas de La Planche. 


Fig, 1. Polifloir avec fon bois, vü du côté de l'ouvrier 
qui en fait ufage ; il n’y a d'acier tempé que le 
petit Tr qui eft au milieu de l'arc. 

2. Polifloir vü du côté oppofé à l'ouvrier, pour laïf 
fer voir les petites entailles où fe loge le crochet 
qui fert de charniere au polifloir. 

3. Plan du bois du polifloir & des entailles dont il 
vient d'être parlé, 

4: Moulin vû du côté de la porte par laquelle on intro- 
duit les gourmettes , avec quelques ferrailles pour 
éclaircir, ou les gourmettes avec du fon pour {e- 
cher & polir. 

5. Marmite & tenailles de l’étameur. 

6. Embouchure enlevée. 

7. Fonceau & fes quatre rivets. 

8. Emboutifloir. 

9. Étampe. 

10. Mandrin fur lequel on achève d'artondir les canons 
des embouchures. 

sr. Suage que l'on pofe fur l’enclume, & fur lequel on 
commence à arrondir les canons des embouchures. 


RELTAMNICIESE TN IUT: 
Pour les chevaux de fêlle. 


Fig. 1. Élévation du mors anglois du côté de la char- 
niere. 
2. Profil du mors anglois. 
3- Une des deux branches du mors. 
4. Les deux pieces qui compofent l'embouchure. 
s. Branche du côté du montoir. 
6. Bridon anglois, 
7. Bridon françois. 


PIL ANNECIARE UT: 


Fig. 1. Buade ou branche à piftolet. 
2. Branche garnie de fà bofletre. 
3- Branche du côté du montoir dégarnie de boffette, 
4. Branche à la connétable. 
5. Branche garnie de fa boflette. 
6. Branche du côté du montoir dégarnie de fa bof- 


fetre. 
< PLANCHE v. 
Fig. 1. Élévation du mors à la neftier; branche à tire- 
bouchon, 


2. Branche garnie de {à boffette. 

3. Buade du côté du montoir fans boffette. 

4. Élévation du mors, dont la branche elt à demi S, 
à tire-bouchon & à fleuron, embouchure gorge- 
de-pigeon. < 

s. Branche garnie de fa boflette. 

6. Branche fans boflette. 


PAL ANN.C'HE "VAT. 


Fig. 1. Élévation du mors à fous babe & bas jarret : 
embouchure à gorge-brifée. 
2. Branche garnie de fa boflèttes 


3. Branche du côté du montoir fans boffette, 

4. Élévation du mors à $ à fleuron , embouthure 
gorge-de-pigeon d’une piece, 

5. Branche garnie de fa boflette, laquelle eft l’uni- 
forme des moufquetaires. 

6. Branche du côté du montoir fans boffette. 


PILYANNECIH EVATIT: 


Fig, 1. Élévation du mots à la turque. 
2. Profil du mors à la turque. 
3. Élévation du mors à crochets brifés à tite-bouchon 
en S. 
4. Profil de la branche du côté du montoir. 


PULL AUNVC'HPE M VAI INT: 


Fig. 1. Élévation du mors à tire-bouchon, à fleuron ; 
embouchure à porte brifée, à charniere avec an 
nelets. 

2. Branche garnie de fa boffette. 

3. Branche du côté du montoir fans boffette, 

4. Élévation du mors dont la branche à genou, à tire- 
bouchon à S, embouchure à canon coupé, le-fi= 
berté d’une piece. { 

5 Branche garnie de fa bofetre. 

6. Branche du côté du montoir fans boflette, 


PUL"AUN) CAVE “IX. 


Mors des chevaux de carroffe. 


Eg. 1. Mors à fous-barbe, embouchure à tambour rou= 
Janc, liberté à porte. 
2. Branche de ce mors, vûe de profil. 
3. Mots à S à fleuron, embouchur G talon. 
4 Brañche de ce mors, vûe de profil. 


PATAPNIC NES 


Eg, 1, Mors à tire-bouchon à bas en-deflus, embou- 
chure à canne. 

2. Branche de ce mors, vüe de profil. 

3. Autre branche du même mots, garnie de fà bof 
ferte. 

4. Mors à branches droites à tire-bouchon; bas en 
pot-à-l'eau & double-banquer, embouchure, liberté 
bafe. 

$. Branche de ce mors, vûe de profil. 

6. Autre branche du même mors garnie de fa boffette. 


PETPANNICI ASE NET 


Fig, 1. Mors à S à tire-bouchon, avec œil de perdrix ; 

embouchure à porte, 

2. Branche da même mors, vüe de profil. 

8- Autre branche du même mors garnie de fa boflette, 

4. Mors à branches droites à tite-bouchon, embou- 
chure à canne ronde. 

$- Branche du même mors, vüe de profil. 

G. AE branche dn même mors, gartie de fa bof- 

ette. 


PO ANNACIEANE "XI Te 


Fig, 1. Bridon de deux pieces à chaperon, 
2. Bridon de trois pieces. 
3. Maltigadour. 
4 Caveflon de manege à charniere, avec pitons re+ 
courbés. 
5: Caveflon, de trois pieces à pitons. 
6. Caveffine. 


DELA INICIARE SR EXT 


Fig. x. Mors à demi S à piton, embouchute à canne 
montante. 
2. Branche du même mors, vüe de profil. 
3. Autre branche du même mors garnie de faboflètre. 
4. Mors à piton, branche droite, embouchure à billot 
à liberté, 


£. Branche du même mors, vûe de profil. 


6. Autre branche du même mors garnie de fa bof 
fete. 


PLANCHE XIV. 


Fig. 1. Billot : il y en a auffi de bois. 
2. Filet à branchés, garni de fa gourmette 
3. Profil de la branche de*te mors. 
4. Mors de chevaux de trait ou de pofte. 
5: Profil du mors précédent, 


PL A NIC'HLE XV: 
Eperons , Mambrets, Manbrets, Manbrais, Molette, 


Fig. 1. Éperon brifé à cinq pointes. 

2. Éperon brifé à boutons | molette à cinq pointes, 
3. Éperon brife à grille, 

4. Éperon à reflort, 


EPERONNIER 


$- Éperon à tous fenss 
6. Éperon à rives. 
7. Éperon anglois, à molettés horifontales: 
8. Éperon de bottes-fortes. 
9. Molette à cinq pointes. ' . 
10. Molette à cinq pointes én Jancettes, 
11. Molette à fix pointes. 


PLANCHE XVK 


Erriers, , 


» 
Eïg. 1. Étrier à grillé, modèle de chez le roi | 
2. Etrier à grille à cœur. 
3. Étrier à touret. 
4 Etrier à l'angloife, planche à grille; 
$. Étrier uni. 
6. Étrier de polte à violon, 
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Zperonrer, lilamage des Mors . 
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Fig. 6. 


Echelle de six Pouces 
Lour bulles Les Ligures de Mords . 


Déféhre Feu 


TE 


AD UIL 


Eperonnier, 


L 


ep DATI me. — 
DR EnEne VER OR EE 


Deféhré Feb 


» + Spy 


1 ei Shmiareure Île «D éteint C2 
: Le 


LP ve 


ns be mn EN 1 


Gourrier Del Déféhre Fait 


JE À CT 07/1 Le] , perons . 


21 XPI. 


